
DES PEETEES-ADOEATEUBS

^ar notre faute, par notre négligence, notre insouciance, 
otre manque de foi à l’efficacité du divin Sacrement de 
3-utel, quelle responsabilité ! Et si, pour permettre aux 

Pécheurs convertis l’accès quotidien de la Table sainte, 
j°Us voulons leur imposer des conditions autres que cel- 
(s quela sainte Eglise a fixées, n’y a-t-il pas lieu de 
I aindre de les voir renoncer au divin remède qui, en les 

biEant tous les jours davantage, aurait diminué parlà- 
^eine leurs rechutes dans le péché ? Mais alors à qui la 
]e'ite ? — Et puis, pourquoi vouloir être plus difficile ue 
p Sauveur lui-même, plus sage que la sainte Eglise 
(j°Urquoi vouloir mesurer à 1 étroitesse de nos cœurs le 

5 ^e l’Eucharistie qui crie à tous : In finem dilexit ! 
et rêtres, quel examen nous avons à faire sur ce point, 
dp^Ussi, avouons-le, quelles réparations à offrir au Cœur 
pjesua ! En charitables médecins des âmes, prenons 
km -de cell66 qui sont malades, ne les abandonnons 
t ais, et surtout ne leur supprimons pas “l’unique 
qu,e<de du salut,” tant qu’elles peuvent le recevoir et

179

s y consentent.

IV. — PRI ERE.

do? très doux Jésus, qui êtes venu dans le monde pour 
Po ner à toutes les âmes la vie de votre grâce, et qui, 

^ le Ur ax conserver et la nourrir en elles, avez voulu être 
/ faju m^de et l’aliment quotidien de leurs quotidiennes 

C(v esses ; nous vous supplions humblement par votre 
t6g r embrasé d’amour pour nous, de répandre sur tou- 
hell es âmes votre divin esprit, afin que celles qui mal- 
Se^T^ement sont en état de péché mortel se convertis
se,.^ a Vous et recouvrent la vie de la grâce qu’elles ont 

Ue> et que celles qui, par votre secours, vivent déjà 
jopr ette vie divine, s’approchent dévotement chaque 
Sortç <dUand elles le peuvent, de votre Table sainte : en 

fiue, par le moyen de la communion quotidienne, 
V^ni f?1* tous les j°urs le contrepoison de leurs péchés 
Vie , s quotidiens et alimentant tous les jours en elles la 
tage e v°tre grâce, et ainsi se purifiant toujours davan- 

eHes parviennent enfin à la possession de la vie 
eureuse avec vous. Ainsi soit-il.


